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Les travaux avancent également au sein des autres organes qui examinent et définissent de
nombreux domaines inexplorés. La plupart des recommandations du Conseil général et de ses divers
organes subsidiaires sont généralement acceptables.

Mais nos travaux pendant cette Conférence doivent être guidés par un souci d'équité et d'équilibre
pour aboutir à un résultat final dans lequel chacun gagnera quelque chose. Nous devons ici consolider
l'équilibre qui existe déjà dans l'Accord de Marrakech et faire fond sur cette base. Un moyen sûr
de parvenir à ce résultat est sans aucun doute de
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définitivement au point cet accord, il faut encore poursuivre les travaux sur son champ d'application
et sur l'élément de flexibilité - qui devrait incorporer le principe de la libéralisation graduelle et
progressive, en particulier pour les pays en développement.

Le deuxième point prouve clairement que le commerce et l'investissement sont étroitement
liés. Personne ne peut nier que l'investissement étranger direct apporte davantage que des capitaux;
il offre aussi des possibilités de transfert de compétences en matière de technologie et de gestion. Mais
la complexité de cette relation et les conséquences de toutes nouvelles disciplines pour les pays en
développement, en particulier pour ce qui est de la promotion de leurs objectifs de développement,
nous obligent à être prudents. Toutefois, nous sommes prêts à explorer la question, avec la CNUCED,
pour veiller à ce que les intérêts des pays en développement, par exemple en ce qui concerne le transfert
de technologies, ne passent pas au deuxième plan.

J'aimerais conclure en réaffirmant ce que de nombreux orateurs ont déjà dit, à savoir que le
commerce, aussi important soit-il, n'est pas une fin en soi. Même si le monde évolue très rapidement,
aucun effort ne doit être épargné pour que personne ne soit laissé de côté. Le plus grand défi que
nous devons relever est donc de concilier les divers besoins et




